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Nous vendimes nòtre gtdisbèe B 
avoir stalisë pris detroi omif git 
autré plus solidé, hous’ Femko nes 
un Bobr 
döttzaite de Ideila de Bi 





hit Ve Höuve, et‘dont le patron nons ‘oli and 
ft Varia ds Gmine,ot de winky MAF pt 


de peaux de daims: et, comme nós provisióas éÒnknedgatent A bäissent et; 
que la saison était teop avancée pour pouvoir esp alter Sette 
année, nous réinîmes encore une: fois, Äza dt mgi, 
denker dane eneen 7 
cennaissait dèjà. Nous n'aviórs pas vóllia: MIEKE 
rains loin, dans la crainte que les linierà ff 
àdégouyrir que nons étions établis si prèdd, 
et leurs daims que nous leur vnd, ss 
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lede dlircafie rl Beb; 
‚que, ntan”” bing-Â 
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Bhaeg la rive droite était une agtessien directe contre les droits 
e c Mexique, 4 . . f je 
ppedvbds Aopposer que M. Folk soit assez avèugle pour ne pas 
Brü ces Événements. Non senlement il les à prévus, mais il les a en- 


‚RM Baarns mang & Pauvert dt grts il a drversar | 
wate Ehamp de griefs ot de représailles contro le Mexique. M. Slidell a été 


envoyé Au Mezique avec un million peu propre 
“kegúbârats Rage a equi ordró He vis ip ja 
…bledfbofstiëveihf Pesa; wealdébónstratich|a kij 
4 hé pölfe et nous avóis-de fortes faffips 
'—_avafbië Ue Liri de Meger Ánhógj 
„pour gilt sifdrer 
rbe rt 


atifornje, à 
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À réaliser un but zie 


op Ogden 5 
gepiep be irene da pike 
a première nouvelle du départ de M. Slidell 
: dak ikenijsoire mazen, „otho centbinaison de mesures prises à la suite du 
1 re: Aenuen public pee M, Palle en diverses occasions,‚ne permet pas 
de douter que c'est. de propos délibéré que le chef du gouvernement amé- 
sieain a entraîné son pays dans cette coupable guerre. 
eHavente régulière ‘des Etats:Únis va être portée à 15,000 bomniës , le | 
“dguble:eatiron ‘de son: eflectif actuel.-50,D00 voläntaires vont être appelés 
“sina les armes.et nons apiprenens gee le gouvernement est autonisé À eons-- 
truipe, $B vaisscapn de ligne, 40 frégatps et des: bâtiments kégers en pro-. 
iqn et À ponrvoir à.la, défense des, aôtes ct. des lacs de l'intérieur, Ces 
_prépâratifs indiguent que legourerpoment américain craint d'avoir affaire 
à% es Sorces Áide Celles que le Mexjyde peut mettre en campâgne. Mais 
Id vafdat dhe' nods poúrrions attächer à'cés résolutions se trouve fort 
amoindrie par ee fait que jusqu'à présent aucun ressoïrce financière n'a 
éb8: welde'pbut falro Face 'à ces.grandes dépenses’ d'arriérhent, les dix mil- 
lions de: dollars que Iëtwésor amdricain a,ditton,disà disposition, seront bien- | 


tâbi ebsorbés ;; ál: fnaduardQBpraildjore pont) qu'une: armée amdricaine' de . 


qüelgue importenen: puisbe se-zmettre en campagne; ct: que les Etats Uais 
pyissopt mgtire en mar-npe Álptie inaposante; et l'organisation de ces 'for- 
ces cxige nón pas quêlques.mois, mais des anuées-entières. 

Après, „avoir £ 1 ressortir Tes diffieu)tés qye.rencontrera le gouvernement 
amêrh am pour arriver à un résnltat qpi ne saurgit être doutgux; iLest vrai, 
nizis ‘on/il'adhêtera ehèrement, 'ankantissernent da Metiques le Times 
terthihe ‘ainsi: rhais les cohstytehies 'itnrdediates dela rypture ne sont 
pils! bostodäp’ près zes lee derde L'état de gut ‘existe a 


lieâtbgides droits des belligérants: „des treatred) de lettres de margtre „ de: 
bladua et-de protection du commeroc. Dújd deux sehoorers ‘anglais ont été: 
repoussés de l’'embonchure du Rio-Grande avant taute notification da 
blocus. En outre de ces accompagnements dangereux ct inséparables de 
la guerre, la Grande-Bretagne a-d'anttes grânde-intörêts én’ discussion. Le 
megment est veng où la négogiation: sur-l'Orégon deit: redevoir rie solution 
et. 1} ya tout lien, de ‘croire que aes: reneaatrerons súr -cetie question un 
siert plan ntrgitable stplas encits, parma :le.pcuple:amérieain;si le parti 
deja gerre a Gini par prendee da dessnss sevaé le-pags;et s'id a vafin Ariom- 
phéd foreps-mexicaisies,»: :, ete ete vanf f 0 
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tege fer more te 





iT Mlfâlkes Wâüigleterse. |" 

- a deuxièmie lecture di bilt des cérgales a obtenu une mäjo- 
ride 47 voix à la :chantbve des terds, le 28 tai. «Ge vote, dit 
le Pimes; est plas q werdbelsif ; lk” g af plus rien à éraindre pour, 
te bill-detttk le eoitritë, TH est fâchúr qüe sar trie qtiestion si in- 
1btgasint pob pilblié, lW dit pls" du, plat unanimité; 
mjitd rs los lesbi qöb l'on faisait cjrsaler, nous sarinmies 
oantents d'une bopne majpcité, 6 est au temps, maintenant, à 

couropner le succès de la mesure. par un. acgqriescement plus 

gènêra] et-plûs ahaud; » vic et Hsen ore” 
‚__— Gätbegnaade question! est donesenfin dé 
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whereas: ed iter ereen 
rhewipstd 
bbl a drntslepe hegtid gethae Hemerrandbe 
brt Pe dant pagdaas, une, parfaite sé- 
eusité. KL pst ditlicihe'qne, là-dissqlution, du „parti, tory, au.prix. 
desfaquelle a eté arhetóe cette grande wuvse, n'aip pas des con- 
tre-ceups qu'il. est. imposstble:de prévoir d'une: manière cer 
taime pu 'mêmeiprobable. Mais-néanmeins le sucèès éclatant que 
rde de sir Robert Peel a plitenu sur cette question. 
vithle, est de-tisture & frité droite, nbs dfrotis volontiers 'ä faïre_ 
espêtér; qu”il trioinphêra. des difodks qut T'attegdent eficotë: 






sed te Jed H ad: Find, thi De VURD Met. perd: nil. vt 
ngäveau, car Ii eetion ola ópnisee depuis bien. fongterops. 
&de plus. frappant, ‚& &tdit, Fanimosité dn 






kj) 
Ceda'elle a présdhis de ; | 
parti protectionniste. Blusieurs fois desorateurs des deux câtés 
se sont levés en-mème:tenhfas one prend 






autoritë Netisdutiêrdey’ btëroe Te spebkdr dârs i:chärabre des: 
coïiumidiligs’;'et Tord Lyilihbytst, odi'dectpe' le ac de Tale, ‘étáit, 
ai edit Visch REN et ik 





viens le transbordement de ces provisions, lorsqae nous apergumes les | 


deöuanjers, mols, qui se mettaient en mouvement pour venir nous reri-” 
GOE NOESTE LRL reerde, et ver Wiet peasdan pla. 
sshsgij iëre-Röuge, | 


CIV A F8 ré C dorbine 
sieüvs"jodrb élitotedotitik HS ediftaits' dl Wissisdipt ef‘ de 14 
nous nous retrouvâmes au milien des nôtres: nous aviond' eù'Ja_ pigcau- 
sion dé inettre netre Hateaù à seb et de Te couvrir ‘de feuilles et de bran. 


» Nous étiofs bn pour Phiver, ef nous nous vceupÂâmes de Bimer 
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nos-champs et de tailler. nos arbres ; nous.disposâmes environ dit acres de 
tér pour recevoir du’ blë, et six du‘tabäe. Un jour que nòlis núus livrions 

- avec ardeyr à nos travaux, hommes et femmes, nous entendîmes tout à 
ela a bipit de chevaur; el; lettint nrden jwatwe: cavaliers, 
gh de plusieurs chitént qui tratversaiti B pidairie en st diricánt 
„de BöRFO CÄLE. Dis qu'ils nous Carint apertus, Ie PAfBEreist, hie paraissant 
abi sntpris que noùs de eend ddie elit taten crd ednaglte- 
ef à as « 4 Ied r 7 , Ee ge A EN chik N Er See hed ve Sti 

ie a Aa, une ezcêlfente ottasion pour faire emplette 





JEE je men váis vóie 8’ jd.re puis pas: faire affaire avèc” 
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sgat Ges niibts il s’avatida vers eüs, les ‘salsa politmént, 
bone qui sávait vivre: it'seréì sbus Lafayette,’ 
fils ne voúlaïent. 


> : a tart, ij: sil ava 
pendant la guerre de da N df 
„pas descendre et ' 
rab'nes, qui étaient toujours so 
te savez, est Te meillefr 
‘farent ya pen effarquchés 
mous avions des armes póur. 
‘Peans-Rouges, mais nen. pour. 


Has od A: 

aporestireb.de nous. eh MUPSS P 

sere 

} €: : Aran he 

egptörenit et penganh erp. Î evaur dori he 
R dad dn, il eist de, jpi Eed 1a tri, fen 
| hoge rptedaas Je.pa7s, ALS Aeran oren 

gat Bondt barbie vaas montps pohdië kil 

Psi depasrai, agt „Apllatn„et„pont. Palcgag, „alt pipd BES, 

ar hiaflers ok qutlgpses manvaises chicäties de 

d'accord sur le pris; Tés copêct 


vions pris hòk ca-- 


dodsmar. 'A' cdtte vie, Tds eréoles 
Biedtôt faasuirés en 'Teúr' dishrit: quo 
ted les Tiêtes saúvages et les” 
digde! étiens. Ils se 

mes les 


dens de leurs cl 


venta 
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de l'erggêcher. 
En ar le vat 
$ de Wellington, dpi 


sion, peut-être tmême wa iescès-de franchise. Le 


ì | it de güêrre qut ‘existe aufour-: 
defindente lo. Mexique tet. Ied Erats-Uniis sontäve toutes cèsquestiórië dé- | 






| dans -leeruel de jauraaltory apprécie.du -point. de. vue du parti 






kei lsibi van) brdesteuetion deppen pros 










Ed’ digchisston:uë pouvéit offer t'h'boffert ‘en effet’ rien de: 


re la -parele,. et sont 
restendélioët au sifieu da plus grand'tumúlte sans vontois se la : 
cbêtet. Berns hedkteend bre dee bordes, Je'chaneelidr n”a:pas la. même 3 























„he páraissaunt * 


‘eeste nina, dit parariet; soûs 
vIlchose-de setnblable, 


otre main-— la cäfabine, cónimie ‘vous’ |” 


d-” | sent de bokne hete: w 







obligé de congu]ter la chambrg pour dégider à qui reste 
parole. Ges döhats se april piksieurs veprt isp 
Beaumont, qhi f”avait pu obtenir pèndant longtemps là faculté 
de. parler,…sest avancésepsla gable.quiest…auailieg,dela 
chambre, et, fa frappant viotemmrent avec ia main, s'est écrió: 












it la | cette respectable assemblée qui est aujourd;hut sous le 
ord da foldinaróehal, due de Wellington proe 
moins svumis à la discipline militaire et repròsentant réelle- ° d 
Adr ment Ja, clas wèlk 
“f aurait été 







nousseussions up ‚cor 
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3e élevée et la. propriètéd-pars-parce „qu. 
é comme le sénät antéricain ‘par la haute et Ìa 


« Je proposerai 'ajournement du débat, et je défie la majurité | moyenne classe, une telle assernblée aurait-elle voté le bill des 
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sert esprit, la. 







OE nds dn Een 


lington a des allures toutes militaires dont’Y'expression, dans 
toute autre bouche que la sienne, ne serait pas acceptée aussi 
facilement. Il a mis, avedtune certaïne cradité; devant tes: yeur 
de la chambre des lords, le spectacle de son impuissance à lutter 
contrele veru très: clairemgnt exprimó de-da chambre des-coun : 
munes et le conconrs dela epuronne, — Ee 

Les dernières paroles du dae de Wellingtan méritent d'être 
recueillies,- car ellas semblent enaore. laisser, une chance aux. 
adzersaires.de ce.bjlt qui ne.doit,dargr que troisaas., ;… — 

«De votre. vote contraïge Àq mesure , réfléchissedsy bien; que pourrast-il: | 
résulter ?- Uni autre ministièrest ‘formera: Mais croyez-voua que le nouveans 
mikislère. qui se, fermerait, netpeésonterait pas soit cette. mesure , soit une 
mesure semblable? Alors, rejetteruz-vous la mesure une deuxième fois ?. 
Mais de nobles lords voudraient que le parlement fût dissous ; ils voudraient 


donner leurs st es àd’ayfre$raprésentants;jls voudvatenttenter l'épren- 
wedt ee enn a Deele hadde He bartarde 
Si vos seigneúrics coïnptéut r&lément ‘atant quellès semblenty comp- 
ter, sur le résultat ‘d'autres ‘élebtioiks et sur l'issue d'un appel à l'opinion 
publique sur cette quiêstion, jé crois quid ‘vous ponvezrattendra les élections, 
qui doivent,conformément à la lot, se faire dans un peu:plas d'une année. : 
pCe scra alors am: parlement élu à cette épague'à ezamirier la -maréhe 
qu’ik y aurait à-suirre àl'espirgtion di.bilk qui vous est eoumis ck. qui de- | 
vraêtre ch vigueur jusqn'à.1849 ; vous pouvgz laisser ce soin. À.ce-parle-…, 
mept, sans; contiarier majhtenant les, prérogatives de la couronne, par Je, 
eanscil quif faudrait lui donper. de dissqudre le parlement „comme „consé- 
quence mmmédiate da rejet du Bill, °C 
En dernière analydé. nhylofds, en Fejetant ce ‘bill, vous vous ‘erposer à 
vans voir ‘préseniter imimbdiatemeritl’un: autre bill de mêmé naturé: qu'il’! 
vous faadrä ‘adopter òu rejeter de nouveau ; du biën,ien adoptant he- bill, : 
vous aurez les élections dns an bref délaf ; etil vous seraáikoisible alovsidten. 
appeler au nouveau parlement; si vous oroyez:le \devoûr fdire,:le hill: devant 
cesser d'être.en vigueur en:1849,n - 8 ep 4 
‚Sent-de.ces paroles: quiiont détermipl plysieups amenibres à.. 


se sbparerdes adyersairpsiâu bill ? 11 sergit difficile de l'afirmer. 
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sr Keerde k 58 bd 


‚| Toujours est-il qne les 170 membres présents, annoncés l'autre } 
| jour:par les jourpaux: tapies, me se sont. pas retrouvés au moment 
‘de la division:::On n'en-a-compté.que 126. Dans le comité, les: 


votes‘par proeuratiori ne'seront plus possibles, et sous oe rappert 
lé ministére pent perdrbe!73 voix, tandis quò-sès-ád versafrés'fi' en 
perdraient. que, 35. „Néanmoins, la majorité lui resterd ‘eitcore , 
majorité faible à'la vérité, raais salfigante. 5 
‚ Les pairswhigs, qupiqne différant d'opinion sur je mérite du. 
bill, ont tous yoté pour Jaegconde depture, … re 


EEN 


„après quelques passages du Morning Herald 
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„Nous donnans ei 







protectionniste;le votereiachambre des lordb et:les consé 
zn air of pakte oeli has sombhpe kt andel 
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Le > ùte d B u tont Je prestige qui s’atta 
vchait à son existenée Corfhe lépremier corpsde l'état. Aujour- 
d’hui qu'elle s'est dépouillée de cet esprit traditionnel de résis- 
tance aux entrafnements du peuple et de la chambre élective 
AK B à quoi peut-elleservir éncore. Après la défectign 
de 1829 (sur le bill d'émancipatien des cathotiquds) Tes homi- 
mes d'Etat protestants prévenhidnt ta chambre des’ lórds qa’ elle 
devait s'attenidre à bre, rêföyme de la chamDre des éortmunes. : 
Deut äns après cette Fétórtind'Btait-doerótáe: Aufdurd'hui hos 
annongôrisà la majorité qu’ elfs dot sé préparer klüne rêfotite 
dela chámbbé des lordy elle. t&aie.” Cette réfierde sktebraplkka: 
ef dans ufj ihkervalle nioindre que celui quis’ ed beoli Brftré la; 
träliidoi Hé 1829'èt le chiâtitnerit de cette itn Bbuinij- 
(Herl opreh'd Hi dit atie eht ArkRLEAE' se KAMER pirdo, 
de vore lie Wot eainsoe ld Tot ts lil de” valet la Uhtinib ie vos 
Hords'et que la‘chambte ‘dès päirs de France aïraftlhiiiees aiínò: 
add déporter en Algérie que de commêttré' unie parèille 
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vie de plusieurs autres, jusqu'à ee n° nos hôtes, étourdis par leoes hi- 


sui zaqu 

bations, rlons atdhèrent en ‘balbetiant: 
noûs trouver dans;të voisiniage, où :ib ° 
Nous-répondimes tue; plüs tôt ongraië débarassé desours, des leups ct des 


panthêres, mieux co serait póut de pays, et que. d'aflleùrs la orde w'avait 


pas été'faîte pour chasser, indalé pour yeultiver le coton, là cante’d súdre 


et Fé Dlé. ‘Us-ne ‘païkferit pas’ cohteater de cés raisóns, et itmarsaotèrent 


qúelgue chosé wf eur, datg rm jargon moitië francais, mottig oëpagnols et: 


en partaft; devi bär Chaque cheval, ils eurónt sbin de- nous dige que aeds:. 


les veverrions: Hiehtôbi: 77, 7 pgr ek dad 

» Aza les refgarda alter, et sétotiantilu tête; — Je crains bien, dit-il, 
que eds darnnés ordolesne obs Attent uctgae mauvaise affaire, -: 
Foie 'Gue vertsta' qu'ils geus, fsgens destinda: nha-swur: Raphdl, sa: 
femme. ma Beter erg Sen err pep elen Erten Rik oa Ve 
ae Je iten said'eión 





si 8 tbe nn ER LOE 
barts, atisei sûr qúikiy'a-dewchâriffe. dane Tes)vicux 
varens; soi En Borzi'old ‘ssus: ur atie; qualuo! 


t “Mars sttette terre n'a 
Ipfenrieks dut yayòns eónstiut ave Butte? : 
“aak En cé:cas; dit. Aza, elle rious- appartient en toute jutiës. Mais n’im-' 
porte: je prévols- des diffiealtés: Ree OE: Ee EN eerd ori 
us Ête bien? répondis-je; hous sonrmes-là, et ils trogverbhtrà 


appartient à personnes 'et que nons isoyons les: 





Lif „Eg 
qui parler. 
 » Aza rie Sttait pas trómipé. A-quêllue temps:de id, vorpmag nous tea-” 
jvailloris daris te'beis, Jean gccourat à nous: a hed Pexux; Rouges! les: 
‘Peaur Rongés! dous dit-il eti Po 4 is za wet 
Fes Poetux-Róages FQue diaWté nous veulentils? Ie 


Wan ps. 





tenition d® froas:scálper; par: helild ? Il faudraït pour reels qurits sóstovas-| 


ea Beide À eer ebde sint erf 


& od caraillines;, et wous-nous porbûmes ser 7laupetite! 


8 ICU pe enter te « HK AT 

‚beted diger. mste |, ““# Notre empórgisdtte inbe, et NE 

hükslent igchdde ve’ |: Ermineride qui éraftiënievant del rlotre:haäbitations-d9b IÀ, motis:ovtdses “oa, 
uxdoltärs d'r : qtfntzaite dheritinés à cheval qui se dikigaieat tout-dnbik: vers: notre’ quae: 


tick gênéral; tiepousshnt HB grands'etis ! AT od ee en 
re Kath, tlerdin Aga) cme sont :pâs!lÀ des Peaux-Bougos. West avis: 
ute: cé súnf enicôkt eës matidiës ordoles; qui viennent cettù fois aveo da rén-- 
el macro hen Pai Vale dubsróvmas de vauriens. » Et éétait, ma foi: 
Breijn Tes alit prleypar des gendivren. tree beren 
» Qüand ils ne farent plus qu'À-une- cinqaantaiae, do pas,-Aza se poetal 
Afeuf ERM. n-de plas vinrods-de Yatroupe dria:alors: « Hé, verlá, le 


fd | gpgabuaieren slet app :anoo biisbeum. > za ud. nigavpar 
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=trazsage dd. en 
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rahison, termine ainsi sa philippique : sepposons qp’au lieu de 
gr rd vier Mts Bh 





gu!ils n’étarentspasiträs:flatrés de * 
jabrait bjentôt op: de ehasstars.: 
:Jstous égaux. » 


-[tnos concessions , » vociférèrent; les 









Córâgles: der sig-Rohart- Peek non assuräment: (biest hora de 


ib ue toustskps gairedu parti der piya(lles proteationnistes 
a dleus pn ikk #és respebt N Qudt gp'itett rede 
Saura le tedigjs de‘ rálsck shr celie questjop, ef il y‚réfle- 
ic ke réginnént de Filusttefeldmaréchal vient de squlever 
la question d’ une réforme de la chambra.des dorda,…t  … rans aat 
Le Morning-Post du 30 fait à son: tour de; propès: à: la aohle: 
tans-des termes qni montrent combien est profond le 
ressentiment qu’a soulevé dans ce parti le vote du premier corps 
politique de l'Angleterce. Voici comment, s'exprime le Mor- 
ning Post : td 7 
_ _« Quelqucs regrets que dorve faire naître parmi le pcuple la décision de 
la chambre des lords en faveur du ministre et de la ligne contre la loi des 
céréales, il.n’y a assnróment ageune partie du penple à laquelle cette déei- 
sion. parte plas de tort qù’à la chambre des ‘pais clie-même.: Il y a dans la - 
masse dû peuple anglais unc önergie naturblle qeï:pexit ke reads câpable 
de sarmanter les circonstances funestes qui viennent peser sur son:travaik. 
et.son industrie ; il peut puiser peut-être dans cette énergie. Îe moyen.de. 
changer une calaritéen une source d'avantages pubkies. Mais il n'est, rien 


qui puisge relever une institution comme la chambré des lords d'un état de, 
pain volontgiré. ‘Un edebdin norabte de ses Membres neuvent hiiller 
irdividuelfëtaent pat la forée de Ted valiattère: et par Arent 
damment deda position et des priviléges du corps‘ auquel ils appartienn 
mais la chambre des lords, comme-ung deg branches de la législature, nous 
pataît: s'être: Lit vendeedi matin ua tort ieréparaple. … ere MK 
„Le tort est plus: grave encore que; gelnt de 1829, car à cdttesépbijne quoi; 
qu'il y.eût.dans sa conduite ane grande inconsághence, elle -cédait:suri an: 
peint sur lequel la majorité de la chambre; a, été pendant des, années oppp- : 
sée non seu ne au sentiment national de Pielande, mois engore ABS _ 











hómmes de Ta Grande-Bretagnc anirnés des vnes les plus élevées et donés . 





















dé Pélogaknce la'plas entrafhante, 'C'était ‘bien ‘autre phôde hae 

wa eter a in gee eerd dh pbktigddt, Ea and darts le” 
bat Wappüijer ni miriëtré ged ehhitf HE atd ‘afitation de 
canmande:,: dans le) berde fet Reidde dont il y a deter : 
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dante dela couronne, d'une part, ef da la ehambre:des aosesmt- 
nes, de l'autre ? Telle n'était pas l’opinion-da goble dap doregue 
sous sa direction la chambre des lords rsjetait,le.premier: billder. 
reforme ;' pùa-til done puisé.ses inspirations depnis cotteépot-, 
que. :…: « An Daed tr oa H\ Ì te 
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£_» L'orateur reprit :-a Vous avez volé ijn ghoval àqomopsjeur, et il faut 
le lui rendre. dh Hek 
| _— N'est-ce que cela ? fit Aza dédaigneusersent. 
— Non pas! Vous aver engore-à nous dire quivens. a danaé Je degit de 
chasser dansce pays. a n 
‚__— Probablement le même qui vous la-donné , pépliqua Aza, dont las- 
tsurance et le sang froid imposaient évidemment aux créoles, EA 
__— Nous tenons nos droits de Son Excellence le gougerpaur, ertèrantles 
uns. — C'est Sa Majesté le Santen: e Miraerd-qui nous a octroyé 
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pr. Vótabliësement d'ane police gâuvernementale pour | surveillance la plus active et Vattitude la plus énergique ; sinon 
Er Pirbop aiphsot au sérkat, apfêdiävair weneohtró de | nous seronsexposós à voir incendie qui constime nos veiding 
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‘Nen da grade de nomarque, on nwo kre prófel de police que | Ini Affatres de Belgique. - 
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OTE Mig vern en EN CT tje en Ed daanos lant 
„Le Morning Post dw que- la pripèe. Lois; Napalson,' aprde 
avoir franchi le drentièrp de Bolgiade pir Valenmienges, s'est dis, 
pigé sur Ostende où jl s'est polhiergaê pour 1 Angloterra.nn 
“On semble croirè que gw! suite :de:} é vasion: da: grie bh 
on ne tardera pás à mettre:qn liberté M. le comte:de Mòntholon 
et Ns autres éourpliees de '|'éehauffourée :deiBoalvgner «ile, 4 
lorigtemps que le comté aurait pu obtenir' se grâce slib n'aveit 
pas déclaré qu'il n'accepterait sa liberté qu’ autantsgueleiprine 
ce serait relâchè avant lui, H ya deux ans qu’il était venu à 
Paris sar.paroleet qa'il dèpendait de luide retdurner.à Hàmou 
de prendredesipasseports pour quîtterla Frances. ce nnn 
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des débats. sur.l'attentat de Kentainebleau. 40 témoius ont été 
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‚Nous.rappordans, .ditl/Apoque du $1 mai „an broeit qui.eirn 
culait aujourd’hui à la chambre. On asgurait qu’après la lecture 
de son acte d’accusation, Pierre Lecomte avait demandé une 
audience particulière à.M. le grand cliancelier, qui la lui;asait 
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tf pár ceux qui en convóitent Yemptoi de mittre le désordre | - »Sans doute, les. amis de nos institutigpg seront nombreux dans cette 
“BRS le service pour rassasier quelqueshomimes qui courent 
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assemblée cxeentrique et révolutionnhire, Mis n'estil point à craindre 
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sed aebordée sur-ke-oharnyi:: Op parlait de. grandes et :importantes 
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 ”, pCest au‘nom de P'kumanité et des-libertés publiques, a nom: de 
; Phonneur betge-qu’on vent fétrir à étranger, au” nonr da commeree, de, 
; Pindustrie, des arts et de-taut ce qui constitue la grandeur et la prospérité 
d'une nation, que nous conjurons hos. coneitoyens- de.ne prendre gucune 
| part à ane répnion qui peut devenir un foyerde bonleversement et le cenr_ 
tre d'une opposition populaire à la pon en gouvernement. ct 
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gulent qliële riïnistèrd apisse „üenteident pas ce remanie- 
feijt dans le même sers qed it M Coleui était decide à apper 
heraux plates les plus” htjpoftantes, les employés d'un mèrite 
Sipefieur et recónnù', qui en avaient été écartés au dêtriment 
Ah ‘service , mais il renéontra une telle opposition de la part de: 
ik: gai declament contre son inaction', qu'il fat forcé de ze- 
ARBer à Son. prójet pour Te uroknênt, Ce gai irtite Te ‘plus les | soit pour y prendre la défense des lois et de l'ordre publie, Mais labs 
flens, “du tes eriards ‚ce ri'est pas que le ministère ne | de notre ville à tine asgeïnblée qui se corstitug en dehors des antoftés Ié- 
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de ; ie, ves id Tes plus | Ì 
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ques.: vats tre Bla eel 
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„Sir. Robert Peel, em, présentant an parlement. un bill pour, 
faeiliter. la: dissolution des compagnies de chemins de fer quà 
n’ont aucune chance de succèsyne paraît pas avoir atteint le b) 
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réunissent en conséquence du nouvaaa bill, la majgrité se proy 
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avaient fait gagtier pendant son long séjour à Londres il y a quelques 'ân- 
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hj weela? CVS … __*| terre qui vous appartient si légitimement 8t, âdant à moi, je Suis bien ré-: 
VRöh erts: Pc AB ibis vidnt de ‘Hot pâys, nrèstzee pas?" DE cht ns oben are ren 
vaeontestakjer 5 iej a st:p BERT ij ret | 
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dratka, declared, bränguillemert, ‘tat ‘stile, 

guerre à Pune des principafes. piu ssantes du Nouveau-Monde! C'était à 
n'y rien comprendre. Si.Näthän.&ë été bit Européen, nous n’aurions pas 
hésité-à-le considúrer-comme Son: Et pourtant — ee n'était pas.làe dansste 
le moins:étrange derlaffaire— il y avait des momeùts où-eette'agrossion 
contre les debits som'verains dur monarqud àEIË par 1 saf itotre färmille. 
fòyale nodsjartssalt, à nous autres Frangaïs dé a vieilteGote, bern 


solue à ne plús ternonter Te Mississìpt. » Eh: : 
»Âza, hésitait encore : «Mais, répétâ-t-il, Jê vous ai dit que vous alliez’ 
voir arfiver au premier jour cent baiotraettes espagnoles. _- > 1! 
== Eh bien} répondit Rachiéf, nous dus êdferimerons dans le blockhans, 
et nous nous y défendrons. D'ailleurs si’ Áb$ amis de la rivière Salée, du: 
Kentucky ef dt Camberland:agiprentetibgte nous sqmmes attaqués-par les. 
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vG’ CAI Weren Espagnols, ils vrendront à notre secouis:::*: «nn u en rei mätrelle, ufoubliant. en quel ue sòtte teutös nosiddes préé 

ez dë tel ; pourfatre:an pete voyaume, ded f IFyaloin dicì là, qüïnze cents miilles aa. moins. Avant qu'ils. soient ‚nous det het aget notre guide, nôus attendiefs, grot at tent 
brt Ene | informês de notre position, nos eet blanchis poyfront:-scryie:Â faite | gatte histare, Cetintérêt profond‚gne no fee Gn derge 
Htijpie bont ofte n'est. pies Bininge def | des tranches’ de éouteaux. Ce n'ést.pRé pour mai que je berk; Fat va. |. anakysersgue. la conséquence zate pa spons, olle 48e 
en erehknb vp Pearn Aere niee DL | | asséz souvent et d'assez, près le féu duscóngn…. Mais jdt unc einoge'et des. Américains — de leur nouveauté, de leur fratchaumy ist qe bardage 
tien, dit-bag, am prm aambejrassfs: hi ichene. mh pûs! | enfants, on on sine rde Prigialije log ande apr san abe pezen 
ehafiragr oe ere Sin teen | |= Nedtfinguidte pas.de ta femme etdetas enfants, stéoria Kachel, lors-'| ces midi f etten. gab Sdstte Hit ib jk ed hail d Ike barac- 
Gerbeerdhirdiro,pet-tu de rem rd-teatghtopbóaigdun; |rt enn ern | tère matichal, nous cachera les drates de Pégoisme qui l'a mafhéurense- 
Rade argetehbste glt uk tenrek re Bal büdomg urn 5 |) Quelqucs années plus tard, lorspte la:Lan sjang fntannexóg par.achat; : : pd Tel sehps ióbtêk et ger 
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Dt k aux. Ethts-Unis, un des plus grandshofsimes-d’ ende sf Ât, wadoir.ne; 
lago. roe Tiele Ies Fenmgais at Les Espf ec un tel é-oncorb ropto-| an j 
Groafehmepants gn OTP toe eothe!ren nf Amor “duit danst de Fooguistiende laFloridesGestan, cbapitra.à-ziputer an dooi. |; … Baarle gen et terp bet bel” vr Gtraee demdlj} 
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même argument à la tribune, et avec-un tel succès, qu'il en 5 











qu ne fnatiquent pas d’tnipoitafce, Le gt gouverneur 
de te éölonie a déclaré atd aux t ibis câffres: Gaika, de la 
frontière, et s'est porté lui-même sur |ä frohtière j pour prendre 
Ïe dommbändetnent des troupes. Les citdyens: ‘dè Grakranistowrt et 
des aùtfes établissements.de la ‘ont pfis Iés arraes, et-toht 
appellerit an châtiment ekeraplaire*êfitre Ids déprèdations ded 
Gaffres. Le gouverneur a pebliórem long manifeste dárie lequêl il 
imdique les causes de la güerrmg larprigcipale de ces causes est 
P enlëvement par les Caffres’ "dd quêletes maraadeurs de: Eur 
tiatiou arrêtés, et qa’ une bere de soldats- gite, eouduisait à 
Grenen. de WR ee AO Ardea: 


r teid ERE 4 Be: 


re e begi, per Londres, des. muvelles du. Eäp, de Borniyie- | 


ils bagetde Ja guerre èn Eranoe elan wan de deus: parties: 
la première se rattache aux forces néeessatres àl intérieur; la 
seconde est consacrée à nos possessions du nord de l' Afrique. 
Leide Frarigaise, si les chaibres approuvent les demandes 
de V'aäministration, coïfìptera 380,000 hommes et 66,29 1. cho- 
éne sur le continent et en Corse : raais, pour ti Algerie, au Îieu 
PP edfourif normal de 60,090: hótnntes et de [5,424 chevaux, 
lifn’ réelame de la eharbre,- È eausé des événetments sarvenub 
dans le nord de l'Afriqne, le máintierr des 94,000: hamtmes de 
troupes- frangaises (y compris les deux’ rógihents de la légion 
Otrangère), auxquele i faut jóindre'B, 000 soldats indigènes.. 
Ee td sam zn Bia pletrie) 
Des: correspandences. zeges de. St. -Pétecsbourg angoncent 
que les derniers événements de la Gallirie ét là question des 
rapports entre les seignenrs et les paysans, soulevóe par ces 
événements dans la presse de tous les pays, ont décidé l'empe- 
reur Nientas à apporter de nouvelles’ madifications à la législa- 
tfón eoirtermant le servage en' Russie, On pärle de mesures sé- 
Yieuses quf auraient pour but Pabektfon progressivoet complète 
de éé systönte dans U empire; Un oukase est. dit-òn, préparé 
pnt tgler vette grave geeen ‚ (Constitutionael. ) 
Le Standard publie une lettre d de Gibraltar, da 19, quicon- 
tient des dêtails sur un engagement qui a eu lieu entre le brick 
“dela marinë royale britannigue, le Fantdme,et des pirates bar- 
baresquês: Ges piratés avaient capturé le brick marchand Ruth, 
qa”ils âvaient- emmené sur Ih côte près de Tetuan. L' èamipage 
g'etält saevé dans lesem treatidfis et” ötait drrfvé:à Gibralterd 
A la noüvêtte ‘deeet actötde Hrikandaper te Brick 1e Fantôme 
partit de. Gfbraltor ayant: à ‘bord ure: ‘partie de Pegsipage'de 
timent: Glptaró, ‚ ilse rendit ar poiat nommé Tréjorcas où teg 
stihl ple fhit Bchorer tezRins bur én Piter Je Eargaison. 
WPF befttipage du -Fantôme fit une descente à terre 
ê Fe bätinment et er ä ‘chtúnbattre dontre nne mul- 
de Hé fe ageotris suf le tage pour “'opposer à cette 
bee WitFoire: Eat três-vivé) un grand ddmbre de pirates 
hdi ab ls décharges de: fe ds hamnies de 
ROEST &e pat los 'burdégs A'nritraitle du Pantöme qui 
ere tens poor beter lat plage. 'Uá òfficier: da Funtóme 
a été tab, un aatre ofirier et six hommes de l'öquipag® hetótá 
Blessé. Énän, malgré la résistance désespèrée des pirates on 
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aj publie oa watbeta: des-famillès: Combien. de 
fort biehy de sont-ils pas taés par les jour- 
Pidi Oes jours-6i, h'ont-ìle pad annoneé qe Mme 
Wenait de mourir à Orléans? Eh bien! Mine Bianchi 
dbesre aufourd' hei quelle est encdre de eé monde, et nè. 
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de Borneaa cédée 'à YAngleterre , possède uge-baie mfisame 
ment prefdhde et sâre, à laquette vn a’ donné lemnonrde bwie 
V Roels: Durant la plus rude des deux moussons;celle du Nord. 
Est, les bâtimérits à voileë et à vapeur sont obligés de passer près 
de Laboan pour s6- Yendre’ directement de l'Inde à la Chine. 
Comme position commerciale, elle donue de magnifiques espé- 
rances. Laboan, tient pour, ainsì dire à Borneo, dont la.séppre à 
peine un bras de mer. êtroit, “de six-à sept milles anglris, come 
pour \'isoler et rendre sa défense plus facile. Elle pent, devenir 
rapidement un entrepôt où afluera le commerce de cette Île;im - 
mense et ceduid’une partie de Farchipel oriental. tes marchands 
Anglais y_ viendront-échanger,.contre les produits indigènas, les 
artivles:variês de la: mêtropotie,.de |’ Inde ét de la-Cltine. Si: le 
port: est‘libre comme à Singapore, où il n'est point percú de 
droitsde- douane, mais seulement des droits d'exeise moderés; 
le conirberce gênêral t trouvera dans ce nouvel &tablisserhent des 
avantages qui en assureröht 'Ié döveloppément et la prospérité. 
On afirme aussi que l'île de Laboan possède des mînes de char- 
bon de terre, et on a cons at la présence de filous eonsidéra- 
bles:dans la partie de Borneo gui l’avoisine. Gette: citcopstance 
deviendrait pour |’ Angletesre.nne source nouvelle d!influence;, 
en éontribuant à la rend tresse de presque tous les appro- 
visionhements de.char cette partie du globe, Si dé now 
veaux différends venaient ds selater avec le céleste empire, ‘les 
s'atardtent À oan U sitio inattadqunble; ‘d'otitse- 
ai 188 de fötidbe gr fes selie saire et den FeboriEheer IVe 
plas de certitude fes Saks bide 
time, soit avec une. dee eden soit avec les Etats- 
Unis d; "Ámeèrique, ils cerreront désormais la mer.de Chinc de 
manière à en interdire l'entrée au commerce de leurs ennemis. 
Tous les avantages politiques et:commerciaux de la nouvelle 
possession ont èté :parfaitement compris de l'autre côté du de- 
tro.t. On y a vu tn pas de plns vers ta domination exclusive de 
FOcéanie. Assise aux extrêmités de F' Asie, à Singapore et'-à 
Hong-Kong, 1 Angleterre öceupe déjà une partië des cûtés‘dé 
Australie: vers l'Est, ellé a Sidney et Port-Philippe; au Sud, 
Adélaïde; à l’Ouest, ses ötäblisserenits de la rivïêre des Cvgnés ; î 
au Nord, le naúveau Port-Eslington. Elle est installég dans la 
terre de Diemen. Elle envóie des missionnaires mêthodistes sur 
les nömbreux archipols qui parsèment le Grand Océan; elle 
prend, des mesnres pour rêparer dans. la: „Nouvelle. Zólande les 
fdates:da- dernier gouveraeur ; edle; stétablit“à Borneo, cher- 
chant .avet une persétèramëe: audiciënserd f'eniparer de tous: les 
points placês sar la route du cornmerce da niónde, ou ‘pouvant 
ouvrir dè noúvegux, débowthes &'son infatigable iydastrie. 
Lorsqüë póus eonteiplbis: fes’ efforts et Tes éönquêtes de fa 
civilisation, Ja tendânce Klad räce ‘européenne. à,s’ “implanter 
dans 1'Oecèanie comme jadiS en Ámérique, nóus nons placgons à 
up point.de, vne trop. êlevê pour que le: spectacle das agrandis- 
sements caloniaux de, t1os voisins excite en nous ‚un sentiment 
d'envie. Chaque peuple prénd part à la grandemigsion de civi- 
liser le.monde et d'accroîffe la sphèr -“de laetivité humaine, 
suivant. son génie, son. catactère et ses intèrêts. Qu’ on lutte 
d'ardeur. et d’empressemené dans:une cause. commune â., toudes 
od gatjoos, rien. de plaag grirable, da plan lógiligne misc’ est 















et quis ter engoürdie l'active pènsée. de 
la société européenne. Orne Leut toutefois méconnaître qu il 
existe encore un levain da vieil esprit. Remise entre les mains 
des hommes, | ceuvre de 1d-civi:isation ne peut jamais être un 
pur apostolat; il s'y mêterd toujours’ des Pprêoceupations plus 
ou moins personnelles,des vues plus eu moins intéressées. 

Un double motif, qui se fattache à cette considération géné- | 
ràle, nous'cóurmânde de shitrë svet une vigilate Atétiitlvelles | | 
accroissemerits pérpótuels dé 14 nigletérre, Ne sör.sit= |I ps anal 
sible d'abord que les moyéfis employóés fúsgetat' illégititnes 1 Ge 
Hest point Eslbtnnier le vätabtère anglais que dele croïre aster | 
enva be ‘de sä natare por s’abandonner; toia de tous les re: | 
gards, Hd 'injustes cönvoitibés, Dans ce'chs, Fopinion de V'Eu- | 
ropeest.nfs Frein dont: plstéars taits rôcents ont dómontré 14 
puissance. 5}, par exemple; “après la lutte avec la Chine, les con- | 
ditions du traité n'ont. pas té. plus exclusives et plus rigouren- | - 
ses, je n'hésite point:àl' áttfibuer à l'inflaence morale de l'opi- } 
mion publique; quiavait hentement: slate lacause priraitive ij 
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stes de cupiditérgui. pvaieit- Snepité.}expêdition, Gette mâme | 
inftaence contient entcoreäujodrd'hui le dösir. des: Anglais de | 
rester à Chusan ; on n'ose pas'violèr, à la face: du-rmonde, ‘ler féi | 


piset où les | destraités ; on est oblige de rebourir'à des subterfagesqaf; moes (| 3% 37. — Portug. 
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eértaiae résarver sindn, à esprit. de. négoee, toujours kpn 
toujonrs absolu dans ses éxigeners, du.moins à: la politigne. der 
gouvernement qui} les sanctionne, telle. est le première raispp eur 
doit nousengager-à.tenir les yow ou verts ant.les zi aad: ce 
toniales dela Grande-Bretagne., hate 
a France nes’ agrandit pas commed;Angieterre, & ie war rien 
cemgaren. anwoolanies. de nos voisins dand outes. es mers et àe 
devrait-elte 
échapper aux. défiances jalanses. Cependant,. rt croit con-- 
forme à ses intérêts de prendre possession d’ug $lot perd u dane 
une mer dointaine, l'hostilité de 1’ reed gin 
aomme-sìsa, propre puissgnce allait être ompentoian, ) 
difionltés,étranges: n’ont ‚pas été soulevées an sujet gapen Et 
que de mauvais voulujrs, dans le gouvernement br; nntb 
îles ! Márgatises meme, et.‚nos petits établissemer „près, de fa 
côte: nordsouest de. Madagascar, n'ont-ils, pas excité, dans, Aj 
presse anglaise des sentiments peù dignes d'un grand peu pen 
Ï n'est.pas mal de, copneatre, les procédés de l'Angleter 5 ge 
d'avoir à.lui oppaser; sps‚propres oapples. N Notre, ‚gouverne. 
ment, doit puiser « une forige: réelle dans, les ennquêtes. ininterrom; 






pnes:de aos voisins, doraqu’ ia besoin, de defendre des entrapris 
seaplus. modestes et infiniment plus -rares. 

L'île.de Borneo, appslée par les naturels Palos alamat, 
est. la seeande ded) mande en étendue, En a été riitse pour 
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noxiale passe presque au milieu, Le climat, mturellereat très 
chand, est refraichi par des pluies fróquentes; durant, eg BMT de 
la plus grande sécheresse. même, ‚ciest-à- “dire du mols. axrìk 


| au mois de septembre, il ne se passe.guêre.de, jour sur: les. côtes, 
gans une. ondée violente. Urie zoute, fifvreuse, marielle, aux 
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